
MERCREDI 
23 AVRIL 2025 
WWW.ARCINFO.CH 

N0 92/CHF 3.70/€ 3.70 / 
J.A. - 2000 NEUCHÂTEL

ÉDITÉ À NEUCHÂTEL. NÉ EN 2018 DE LA RÉUNION DES QUOTIDIENS L’IMPARTIAL ET L’EXPRESS.

Avenue du Vignoble 3, 2000 Neuchâtel  ●  Service abonnement: clientele@arcinfo.ch - 032 723 53 00  ●  Rédaction: https://redaction.arcinfo.ch  ●  Publicité: neuchatel@impactmedias.ch – 032 723 52 00

PUBLICITÉ

SCIENCE LES ÉCHANGES ENTRE 
PLANTES ET INSECTES  
DÉCODÉS GRÂCE AUX MATHS P7

HANDBALL LE GARDIEN 
MATHIEU SERAVALLI 
MONTE EN GRADE P11

PHARMA ROCHE CÈDE AUSSI 
ET INVESTIT 50 MILLIARDS 
AUX ÉTATS-UNIS P15

ÉNERGIE 

PUISER LA CHALEUR DES SOUS-SOLS  
 
Le professeur de l’EPFL Lyesse Laloui plaide pour une nouvelle approche dans la construction urbaine:  
les échanges de chaleur entre le sol et la structure d’un bâtiment peuvent le rendre autonome à 80%. Son 
intervention, demain à Neuchâtel, est l’une des 27 conférences organisées par le Salon de l’immobilier. P2 

TÉMOIGNAGES 

AVOIR CÔTOYÉ 
FRANÇOIS EST  
«UN PRIVILÈGE»
Matthieu Conrath et Jean Barotte (en photo) ont rencontré  
le Saint-Père, et plutôt longuement. Les deux Neuchâtelois 
sont des anciens de la garde suisse et ont passé trois ans  
à assurer la sécurité du pape François. Ils racontent  
«son sourire» et son côté «grand-père», avec émotion. P3 et 14
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LE LOCLE UN COUPLE  
DE CHOC AUX COMMANDES  
DU CARNAVAL 
Le carnaval du Locle battra son plein  
le 26 avril, au lendemain de la Fête  
de la bière. Deux manifestations  
organisées depuis plus de dix ans  
par Anita et Dominique Vogelbacher. P5
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Nombreuses sont les rues de  
La Chaux-de-Fonds qui se réfè-
rent à des éléments du paysage 
régional ou à d’autres villes qui 
ont un rapport avec la Métro-
pole horlogère ou, a minima, 
avec l’histoire de la Suisse. 

C’est le cas de la rue de Sem-
pach ou encore de la rue de 
Chandìgarh. La première se 
rapporte à la célèbre bataille 
du même nom qui, au 14e siè-
cle, a opposé les Confédérés 
aux troupes de Léopold III. 
La seconde rend hommage à  
Le Corbusier, qui a conçu les 
plans de la ville de 
Chandìgarh, construite après 
l’indépendance de l’Inde en 
1947 et dont l’urbanisme est 
aujourd’hui mondialement 
reconnu. 
Qu’en est-il de la rue de Jérusa-

lem? Quels rapports la Ville 
sainte a-t-elle entretenus avec 
les Montagnes neuchâteloises? 

Un symbole pour  
la communauté juive 
Dans les années 1830, beau-
coup de juives et de juifs 
cherchaient à s’établir dans le 
haut du canton de Neuchâtel, 
malgré de nombreuses prati-
ques discriminatoires à leur 
encontre. 
En effet, ce n’est qu’en 1848 
qu’ils ont obtenu leur liberté 
de culte. En revanche, après 

cette date, leur installation sur 
le territoire cantonal est restée 
très réglementée et leur droit à 
la propriété inexistant. 
Pourtant, en 1849, le Conseil 
d’Etat a autorisé Moïse Woog, 
un négociant en horlogerie, à 
acheter un immeuble au nord 
de La Chaux-de-Fonds, sis alors 

à Sombaille 15. Moïse Woog est 
alors devenu le premier pro-
priétaire israélite du canton. 
Qu’il s’agisse de préjugés sté-
réotypés ou d’une réalité, les 
rumeurs de l’époque affir-
ment qu’une partie de cet im-
meuble était utilisée comme 
lieu de culte par la commu-

nauté juive. La population l’a 
ainsi rapidement surnommé 
Jérusalem. 
Un sobriquet qui s’est étendu 
au quartier et qui a finalement 
été officiellement adopté par 
le Conseil communal pour dé-
signer la rue bordant l’immeu-
ble. EDE

Découvrez les origines  
de la rue de Jérusalem

La rue de Jérusalem se trouve au nord de La Chaux-de-Fonds. MURIEL ANTILLE

Voici le deuxième épisode de notre série 
dédiée à la toponymie du canton de Neuchâtel.
LA CHAUX-DE-FONDS

«C
e que je retien-
drai du pape 
François? Son 
sourire.»  

Matthieu Conrath a été garde 
suisse entre le 1er janvier 2022 
et le 31 janvier 2025. A 26 ans, 
cet habitant des Verrières se 
souvient de «la présence très 
forte» du Saint-Père, décédé 
lundi (lire aussi en page 14). 
«Quand il parlait avec quel-
qu’un, il était concentré à 
écouter ce que l’autre avait à 
dire. On voyait que ça lui fai-
sait plaisir de nous rencontrer 
et de discuter avec nous.» 

En tant que garde, Matthieu 
Conrath devait notamment 
veiller à la sécurité de François 
dans ses appartements. 
«Quand on passait la nuit de-
vant sa chambre, il nous offrait 
des livres. Une fois, il s’était ex-
cusé de ne pas en avoir un en 
français. Une autre fois, il était 
désolé de n’avoir qu’un livre 
pour enfants, que j’ai offert à 
mon filleul.» 

Des adieux touchants 
Les rapports «simples et très 
humains» entretenus avec le 
pape ont, pour lui, atteint leur 

apogée au moment de son au-
dience de départ, lorsqu’il a 
quitté sa fonction de garde. 
«Nous sommes invités dans 
son bureau, entre ses rendez-

vous avec des présidents, des 
ambassadeurs, des évêques… 
Il prend le temps de nous re-
mercier.» 
Il s’en rend compte: «J’ai eu 
beaucoup de chance de vivre 
ce moment juste avant qu’il ne 
parte à l’hôpital.» 
Jean Barotte a également quitté 
la garde après avoir servi au Va-
tican entre 2016 et 2019. 
A 30 ans, ce Loclois se souvient 
«d’années enrichissantes, tant 
du point de vue humain que 
spirituel». 
Pour lui, avoir côtoyé le pape 
de si près était un privilège. 

«Lors des grands événements, 
la foule se pressait pour le voir, 
le prendre en photo. Et nous, 
quelques heures avant ou 
après, nous étions quasiment 
seuls avec lui.» 

Un côté «grand-père» 
Il se souviendra d’un Saint-
Père «extrêmement attentif à 
tous ceux qui l’entouraient. Il 
ne manquait jamais de venir 
saluer les gardes et avait tou-
jours un petit mot aimable. 
Quand l’un d’entre nous était 
malade ou avait eu un acci-
dent, il prenait des nouvelles.» 

Et de partager une anecdote 
montrant le côté «grand-père» 
de François: «Il disait qu’il 
veillait à ce que les gardes 
aient assez de carburant… 
Alors il nous remplissait lui-
même un panier avec des bis-
cuits, qu’il nous laissait.» 
Pour Jean Barotte, servir le 
pape a été «très gratifiant». 
L’annonce de son décès l’a 
«bouleversé». 
Les gardes actuels ne verront 
plus, comme le Loclois, Fran-
çois se lever «aux alentours de 
4h30, toujours de bonne hu-
meur».

Le pape François, un homme  
«simple» et «très humain»

La mort du Saint-Père suscite l’émotion à travers le monde. Deux anciens gardes suisses du canton de  
Neuchâtel et deux pèlerins actuellement à Rome racontent leurs souvenirs et le caractère du pape François.

Matthieu Conrath, garde suisse, en compagnie du pape. VATICAN MEDIA

Une petite cinquantaine de jeunes confirmands neuchâte-
lois sont partis lundi en pèlerinage à Rome pour participer 
au jubilé, année sainte décrétée par le pape, qui a lieu tous 
les 25 ans. 
Le décès du Saint-Père a bouleversé leur planning. «Nous 
avons appris la nouvelle en route», raconte l’abbé chaux-
de-fonnier Rémi Steinmyller, qui accompagne les jeunes. 
«Nous avons été émus.» 
Rémi Steinmyller espère pouvoir aller se recueillir près du 
corps du pape. «Nous aimerions vivre ce moment avec les 
jeunes.» 
Le prêtre a rencontré François deux fois. «C’était un 
homme simple, accessible et chaleureux.» 
Hier matin, le groupe s’est levé tôt pour pouvoir accéder  
à la basilique Saint-Pierre. «Nous avons bien fait,  
car il y avait pas mal de monde. Cette année, des milliers 
de pèlerins sont attendus à Rome.» 
Rayan Moreira, Loclois de 25 ans, en fait partie, en tant 
qu’accompagnant des confirmands neuchâtelois. 
Par le passé, il a aperçu François deux fois, sans lui parler. 
«Je l’aimais beaucoup, car il ne craignait pas d’aller  
à contre-courant. En plus, il était simple et mettait les 
mains dans le cambouis.» 
Reconnaissant envers celui qui a «réaffirmé que l’Eglise 
est pour tous», Rayan Moreira assure «prier beaucoup  
pour lui». 
Le groupe a prévu de rentrer samedi. Il participera  
peut-être aux obsèques, prévues ce jour-là à 10h.

Il ne manquait jamais  
de venir saluer les gardes  
et avait toujours un petit 

mot aimable.’’ 
JEAN BAROTTE 

ANCIEN GARDE SUISSE

PAR VICKY HUGUELET

Cinquante jeunes Neuchâtelois à Rome
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